Le Juge 
Le Bucheron
L’avocat de la Défense 
L’Avocat de la partie civile 
Le Loup 
Le Petit Chaperon Rouge 
La Grand-Mère 

Certains de ces personnages peuvent être interprétés par un seul comédien, amenant ainsi la distribution à 5 personnes. 

La scène représente une salle de justice, un tribunal classique. Entrent sur scène le Juge, les deux Avocats ; l’Avocat de la défense, l’avocat de la partie civile. Il est possible d’utiliser des masques pour représenter les animaux.

LE JUGE. Silence ! (Il frappe de son maillet sur la table.) Silence ! Je demande du silence parmi les assistants et les spectateurs. J’ouvre le procès contre le Loup qui s’est rendu coupable d’une tentative de meurtre. 
[bookmark: _GoBack]L’avocat de la défense. Monsieur le Juge, je fais opposition. Je ne peux pas accepter que vous employiez de tels termes. Vous manquez d’impartialité.
LE JUGE. Maître, vous aurez la parole plus tard. La parole est à l’Avocat de la partie civile. Maître, je vous en prie.
L’AVOCAT DE LA PARTIE CIVILE. Monsieur le Juge, Messieurs, mon devoir est cette fois extrêmement simple. Nous avons affaire à un criminel qui a plusieurs fois échappé au bras de la justice. Je ne vous ennuierai pas en vous faisant le récit de toutes les mauvaises actions, de tous les crimes que l’accusé a commis. Je mentionnerai uniquement son dernier crime, le plus horrible, le plus épouvantable, l’agression invraisemblable qu’il a perpétrée sur la personne du Petit Chaperon Rouge et de sa grand-mère. Heureusement cette agression a échoué, grâce au hasard. De toute façon, il a été établi que l’accusé Loup a pénétré dans la maison de la Grand-Mère et l’a avalée.
L’avocat de la défense. Le Loup a avalé qui ? La maison ou la Grand-Mère ?
LE JUGE. Je vous en prie, Maître, continuez.
L’AVOCAT DE LA PARTIE CIVILE. Merci, Monsieur le Juge. Comme je le disais, le Loup a dévoré la Grand-Mère. Il a alors enfilé la chemise de nuit de celle-ci, puis, il a posé sur son nez les lunettes de la Grand-Mère et, déguisé de la sorte, il a attendu le Petit Chaperon Rouge qui ne se doutait de rien.
LE JUGE. Nous allons recevoir le petit chaperon rouge 

(le petit chaperon rouge entre pour être interrogé par le juge)

LE JUGE. Votre nom
LE PETIT CHAPERON ROUGE. Rouge
Le juge. Veuillez nous donner votre version des faits ?
LE PETIT CHAPERON ROUGE. L’autre jour je suis allé chez ma grand-mère pour lui amener des galettes et un petit pot de beurre et en chemin en passant dans la forêt j’ai rencontré le Loup.
Le juge. Et c’est là qu’il a essayé de vous manger.
Le petit chaperon rouge. Non, mais il avait l’air bizarre 
Le juge. Bizarre
L’avocat de la défense. Bizarre mais cela ne veut rien dire. On n’arrête pas une personne parce qu’elle est bizarre. 
Le juge. Continuez Rouge
Le petit chaperon rouge. C’est après en arrivant chez ma grand-mère que j’ai vu que quelque chose n’allait pas.
Le juge. Oui quoi
Le petit chaperon rouge. Ma grand-mère était sur le lit allongée mais elle avait de grandes mains de grands pieds de grandes oreilles et beaucoup de poil.
L’avocat de la défense. Nous avons là la description d’une grand-mère rien d’extraordinaire.

(Le petit chaperon rouge pleure et ne peut plus continuer le juge appelle le loup.)

Le juge. J’appelle le loup à la barre
Le juge. Nom
Le loup. Loup
Le juge. Prénom
Le loup. Lou
Le juge. Lou loup
Le loup. Oui c’est moi
Le juge. Racontez-nous votre version des faits.
Le loup. Avec plaisir. L’autre jour je me promenais dans la forêt et j’ai rencontré une petite fille. M’approchant d’elle pour parler un peu elle prit peur. Et sans prévenir elle m’a agressé.

(Cris dans la salle)

Le juge. S’il vous plait
Le loup. Et oui elle a sorti de son panier un gaz et m’a aspergé avec. Je ne voyais plus rien.
L’avocat de la partie civile. S’il vous plait monsieur le juge un peu de sérieux
Le juge. Monsieur le loup comment expliquez-vous votre présence dans la maison de la grand-mère. 
Le loup. Monsieur le juge je ne me l’explique pas. Apres l’histoire du gaz j’ai perdu la mémoire.
Le juge. J’appelle la grand-mère

(La grand-mère s’installe)

Le juge. Nom ?
La grand-mère. Mère grand
Le juge. Nous écoutons
La grand-mère. Depuis cette histoire je ne dors plus 
Le juge. Racontez-nous ce qu’il s’est passé ?
La grand-mère. L’autre jour j’attendais ma petite fille quand j’entendis toquer à la porte. Je n’entends plus très bien alors j’ai dit de tirer la chevillette et que la bobinette cherra.
Le juge. Intéressant
La grand-mère et à peine la porte ouverte le loup c’est jeté sur moi et il m’a…..
Le juge et l’avocat de la partie civile Mangé
La grand-mère non
Le juge non ?
La grand-mère il m’a enfermé
Le juge Il vous a enfermé ?
La grand-mère oui
Les avocats de la défense et de la partie civile intéressant
Le loup. Vous voyez je n’avais plus ma tête en temps normal je l’aurais mang….

(L’avocat de la défense met la main sur la bouche du loup)

Le juge. Je suis un peu perdu j’appelle le dernier témoin de l’affaire. J’appelle le bucheron
Le juge. Nom ?
Le bucheron. Bucheron
Le juge. Que pouvez-vous nous dire ?
Le bucheron. Cette histoire est complexe. On la raconte depuis la nuit des temps. Le soir avant de dormir. Pour que les enfants aient peur du loup. 
Le juge. Ou voulez loup en venir ? Pardon ou voulez-vous en venir ?
Le bucheron. J’ai entendu des cris venir de la maison de la grand-mère.
Le juge. Les cris de la grand-mère ?
Le bucheron non
Le juge. Du petit chaperon rouge alors ?
Le bucheron. Non
Le juge. Alors
Le bucheron. C’était les cris du loup
Le juge. Le loup ?
Le bucheron. Oui, en regardant par la fenêtre j’ai pu voir la grand-mère et le petit chaperon rouge mettant le loup dans une grande marmite. 

(La salle exulte, il y a des cris, le loup pleure)

Le juge. Silence, silence s’il vous plait
L’avocat de la défense. Je crois qu’il va falloir réécrire l’histoire
Le juge. Mère-grand rouge qu’avez-vous à dire ?
Le petit chaperon rouge. Toutes ces années à être terrorisé par le loup. Nous devions faire quelque chose 
La grand-mère. Nous ne sommes que des victimes. Nous avions soif de vengeance. 







